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1 RESUME 
L’arachide est une culture d’intérêt pour les producteurs en Côte d’Ivoire. Elle s’insère bien 
dans les rotations de culture et correspond mieux aux types de sols dans plusieurs régions 
notamment le Nord et le Centre. Toutefois, sa production est limitée par certains genres 
fongiques qui causent des pertes quantitatives et qualitatives de production. Dans le but de 
contribuer à l’amélioration de la production de l’arachide en Côte d’Ivoire, une étude a permis 
d’isoler et d’identifier les genres fongiques associés aux feuilles malades des accessions 
d’arachide provenant de deux localités de la Côte d’Ivoire que sont Séguéla et Vavoua. Pour 
ce faire, un dispositif expérimental en blocs complètement randomisés de Fisher avec trois 
répétitions a été adopté. Chaque bloc a été constitué de six sous bloc espacés de 1 m les unes 
des autres avec 105 points de semis. Les taux de germination et d’infection des accessions ont 
été calculés et un inventaire des symptômes suivi d’une identification des différentes souches 
fongiques associées aux feuilles malades a été fait. L’analyse statistique a montré une 
différence significative au niveau des taux de germination (24 à 34%) et d’infection (3,66 à 11 
%) des accessions d’arachide. Des feuilles malades, douze symptômes ont été observés et 
décrits dont quatre sont communs aux accessions des deux localités, deux uniquement à 
Séguéla et six à Vavoua. De ces symptômes, onze souches fongiques ont été identifiées à 
savoir les genres Aspergillus, Basipetospora, Colletotrichum, Curvularia, Fusarium, 
Geotrichum, Griseum Rhizoctonia, Pestalotiopsis, Pythium, Sclerotium et trois genres non 
identifiés. 
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ABSTRACT 
Peanut is a crop of interest to producers in Côte d’Ivoire. It is well integrated into crop 
rotations and corresponds to soil types in several regions including the North and the Center. 
However, its production is limited by some fungal genera which causes quantitative and 
qualitative losses in production. In order to contribute to the improvement of peanut 
production in Côte d’Ivoire, a study was carried out to isolate and identify fungal genera 
associated with diseased leaves of peanut accessions from two localities in Côte d’Ivoire, 
Seguela and Vavoua. To do this, a completely randomized Fisher block experimental with 
three repetitions was adopted. Each block was composed of six sub-blocks spaced 1 m from 
each other with 105 seeding points. Germination and infection rates of accessions were 
calculated and an inventory of symptoms followed by identification of the different fungal 
strains associated with the diseased leaves was made. Statistical analysis showed a significant 
difference in the germination (24 to 34%) and infection (3.66 to 11 %) rates between peanut 
accessions. Of diseased leaves, twelve symptoms were observed and described, four of which 
are common to accessions of both localities, two only in Seguela and six in Vavoua. From 
these symptoms, eleven fungal strains were identified, these are Aspergillus, Basipetospora, 
Colletotrichum, Curvularia, Fusarium, Geotrichum, Griseum Rhizoctonia, Pestalotiopsis, 
Pythium, Sclerotium and three unidentified genera. 

 
2 INTRODUCTION 
L’Arachis hypogaea L. (Fabaceae) est une 
importante légumineuse à graine cultivées dans 
les régions tropicales, subtropicales et tempérées 
chaudes (Sharma et al., 2006; Guchi et al., 2014). 
Elle est la 13ème culture vivrière et la 4ème 
culture oléagineuse la plus importante au niveau 
mondial (Reddy et al., 2011). La production 
mondiale d'arachide non décortiquée est estimée 
à 45 millions de tonnes (90 %), avec plus de 67 
% de cette production provenant d’Asie et 26 % 
d’Afrique. En Afrique, l’arachide compte parmi 
les principales cultures d’exportation de 
plusieurs pays tels que la Guinée, le Soudan et le 
Ghana (Ndjeunga et al., 2006 ; Dzomeku et al., 
2009. En Côte d’Ivoire, l’arachide est produite 
principalement dans les régions Nord et Centre 
du pays (Anader, 2009). Cette production a été 
estimée à 88 000 tonnes (Faostat, 2013) et 
destinée à la consommation domestique ainsi 
que pour le commerce (Christie et al., 2015). 
Cependant, la majeur partie de cette production 
est consommée sur place et principalement sous 
forme de pâte d'arachide (Boli et al., 2013; 
Diakité et al., 2017). L’arachide contient 48-50 % 
de corps gras, 26-28 % de protéines et est riche 
en fibres minéraux et en vitamines (Noba, 2014). 
Malgré cette importance, la culture de l’arachide 

est confrontée à de nombreuses maladies 
causées par diverses moisissures 
phytopathogènes telle que la fonte des semis, la 
cercosporiose et la pourriture sèche des racines 
et des gousses qui réduisent le rendement et la 
qualité des graines tout en augmentant le coût de 
production (Yussif et al., 2014). De plus, outre 
les maladies en champ les graines d'arachide en 
conservation sont souvent contaminées par des 
moisissures du genre Aspergillus responsables de 
la production de mycotoxines qui entraînent 
d’énormes pertes pendant la germination 
(Ouattara et al., 2011; Guchi, 2015). En effet, les 
champignons représentent, en agriculture les 
principaux microorganismes responsables des 
pertes. Ainsi, 83 % des maladies des plantes sont 
dues aux champignons et 17 % provoquées par 
les bactéries et les virus (Boussaber et al., 2012). 
La FAO estime qu’au moins 25 % de la récolte 
mondiales des denrées agricoles est contaminée 
par les mycotoxines (Manfred et Nicole, 2000) 
qui entrainent des pertes économiques 
importantes et des risques pour la santé 
publique, due à leur présence dans les aliments 
(Morgavi et Riley, 2007).  
En Côte d’Ivoire, très peu d’études sur les 
champignons infectant les feuilles de l’arachide 
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ont été effectuées. La connaissance précise de 
ces champignons pourrait permettre alors 
d’envisager des méthodes de lutte pendant la 
culture au champ. C’est alors, dans cette optique 
qu’une étude portant sur les différents 
champignons associés aux feuilles des accessions 

d’Arachis hypogae provenant de deux localités 
(Vavoua et Séguéla) de la Côte d’Ivoire a été 
effectuée. L’objectif de cette étude est de 
caractériser les genres fongiques associés aux 
feuilles de quelques accessions d’Arachis hypogaea 
afin de minimiser les pertes de rendement. 

 
3 MATERIELET METHODES 
3.1 Site d’étude : L’étude a été réalisée sur le 
site de l’Université Jean Lorougnon Guédé 
située dans le département de Daloa en Côte 
d’Ivoire. La ville de Daloa est située dans la 
région du Haut Sassandra, au Centre-Ouest de la 
Côte d'Ivoire entre le 6° et 7°de latitude Nord et 
le 7° et 8° de longitude Ouest. Le substrat 
pédologique de Daloa appartient au vieux socle 
précambrien composé de granites, migmatites. 
Ces sols, lessivés et profonds (20 m) sont dus aux 
précipitations abondantes et à l'altération rapide 
des roches. Les sols de la région sont 

majoritairement ferralitiques. Ils sont 
généralement très profonds avec un taux élevé 
de matière organique.  
3.2 Matériel : Le matériel végétal utilisé dans 
cette étude a été constitué de graines 
apparemment saines et de feuilles infectées de 
six accessions d’Arachis hypogae. Les graines 
toutes courtes de ces accessions ont moins d’un 
an et proviennent des stocks de deux localités, 
Séguéla et Vavoua (Figure 1). Les feuilles 
infectées ont été prélevés sur les plants âgés d’un 
mois et demi de culture. 

 

 
 
 
3.3 METHODES 
3.3.1 Dispositif expérimental : Le dispositif 
expérimental utilisé a été constitué d’un bloc de 
Fischer complètement randomisés avec trois 
répétitions. Une parcelle de 143 m2 (13 m x 11 
m) constituées de trois blocs a été mise en place. 
Les bordures de la parcelle ont été de 1 m et 
l’espacement entre deux blocs voisins de 2 m. 
Chaque bloc a été constitué de six sous bloc 
espacés de 1 m les unes des autres. Chaque sous 
bloc a mesuré 1,5 m2 (1 m x 1,5 m) et a été 
constitué de 35 points de semi à raison de 3 
graines par poquet avec 7 lignes soit 105 points 

de semis pour une seule accession. Au total 1890 
points de semi ont été obtenus. Les semis ont été 
effectués de septembre à novembre 2019 
correspondant à la petite saison des pluies. Après 
semis, un arrosage journalier et des désherbages 
si nécessaires ont été fait pendant la durée de la 
culture. Les essais ont été effectués sans aucune 
fertilisation des parcelles. 
3.3.2 Calcul du taux de germination : Le 
taux de germination de chaque accession a été 
déterminé après apparition de l’hypocotyle à la 
surface du sol. A cet effet, quinze jours après 
semis les plants des différentes accessions ayant 

Figure 1 : Graine d’accessions d’Arachis hypogaea  

3 cm 
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germés ont été comptés. Le taux de germination 
de chaque accession a été calculé par le rapport 
du nombre de graines ayant germé sur le nombre 

total de point de semi selon la formule ci-
dessous. 

 
 
 
 
TG (%): Taux de germination 
Ngg : Nombre de graines de l’accession ayant germé  
Ntgs : Nombre total de graines semées par accession Ntgs = 35 
 
3.3.3 Calcul du taux d’infection : Un mois et 
demi après germination, le nombre de plants 

infectés pour chaque accession a été dénombré 
et le taux d’infection a été calculés comme ci : 

 
 
 
 
 
TI (%): Taux d’infection 
Npi : Nombre de plant infecté 
Ntp : Nombre total de plant pour une accession, avec Ntp = 105 
3.3.4 Description des symptômes 
observés : Les observations sur les feuilles des 
plants en culture ont été faites 1 mois et demi 
après semis. Les symptômes foliaires ont été 
observés et décrits pour chaque accession. A cet 
effet, l’aspect, la forme, la taille et la coloration 
des symptômes ont été décrits par observation 
visuelle et au touché. Les feuilles des accessions 
présentant les différents types de symptômes 
d’attaques fongiques ont été prélevées de 
manière aléatoire. Ainsi, cinq feuilles avec le 
même type de symptômes ont été collectées sur 
cinq plants et placées dans du papier buvard, 
puis dans un sachet plastique en polyéthylène 
pour les analyses au laboratoire. 
3.3.5 Désinfection et purification des 
échantillons : Les feuilles d’arachide présentant 
les symptômes ont été découpées en explants de 
2 cm sur le front de croissance des symptômes. 
Ces différents explants ont été désinfectés avec 
de l’hypochlorite de sodium (8°chl) dilué à 10 % 
pendant 3 min. Trois rinçages successifs de 3 
min chacun a été fait avec de l’eau distillée stérile. 
Après élimination de l’excès d’eau sur du papier 
buvard stérile, sous une hotte, trois à quatre 
explants de feuilles ont été ensemencés dans des 
boîtes de Pétrie contenant du milieu pomme de 

terre enrichit au glucose (PDA). Ces boîtes ont 
été par la suite scellées avec du papier film pour 
éviter toutes contaminations extérieures puis 
incubées dans une salle à la température 
ambiante (25°C). Une ou deux purifications ont 
été nécessaires sur de nouveaux milieux PDA 
avant l’obtention de la souche pure d’un 
champignon.  
3.3.6 Identification et caractérisation des 
souches fongiques : Deux semaines après 
culture sur le milieu PDA, les souches fongiques 
obtenues ont été observées à l’œil nu, afin de 
déterminer la coloration des colonies de 
champignons. Les différentes souches fongiques 
ont été par la suite observées au microscope à 
écran pour leur identification. Cette 
identification a été effectuée en utilisant les clés 
d’identification de Barnett et Hunter (1972) et de 
Botton et al. (1990). Les champignons identifiés 
ou non ont été décrits. Les observations ont 
porté sur des caractéristiques telles la couleur et 
la forme des spores, le cloisonnement et la 
ramification ou non de mycélium. Les isolats ont 
ensuite été regroupés en différents genres 
fongiques. 
3.4 Analyses statistiques des données : 
Une analyse à un critère de classification 

�� �
Ngg

Ntgs
� 100 

�� �
Npi

Ntp
� 100 

(1) 

(2) 
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(ANOVA 1) a été effectuée au seuil α = 0,05. Le 
logiciel Statistica 7.1 a été utilisé pour comparer 
les taux de germination et d’infection des 
différentes accessions. Un test LSD de Fisher a 

complété les analyses, quand une différence 
significative a été notée entre les valeurs pour le 
classement des moyennes. 
 

 
4 RESULTATS 
4.1 Taux de germination, d’infection et de 
mortalité  
4.1.1 Taux de germination : L’analyse 
statistique des taux de germination a montré une 
différence entre les moyennes des différentes 
accessions d’arachide. Ces moyennes ont été 
faibles dans l’ensemble et ont variées de 24 à 34 
%. Deux groupes d’homogénéité ont été 
obtenus. Le 1ergroupe comprenant les accessions 
V1, V3, S2, S3 avec les taux de germination les 
plus élevés (31 à 34 %) et le 2ème groupe, V2 et S1 
avec les faibles taux de germination respectifs de 
24,33 à 25 % (Tableau 1).  

4.1.2 Taux d’infection : Les résultats de 
l’analyse statistique ont montré que les taux 
d’infection diffèrent d’une accession à un autre 
(P = 0,003). En effet, les accessions qui 
présentent les plus important taux d’infection 
sont les accessions S2 de Séguéla et V3 de 
Vavoua appartenant au premier groupe avec des 
taux d’infection respectifs de 9,66 à 11 %. Le 
second groupe d’homogénéité renferme les 
accessions à faible taux d’infection. Ce sont les 
accessions S1, V1, S3 et V2 avec les taux 
d’infections respectifs de 3,66, 5,00, 5,33 et 6 % 
(Tableau 2). 

 
Tableau 1 : Taux de germination (± Ecart-type) des accessions d’arachides 

Accessions Taux de germination (± Ecart-type) Statistiques 
F P 

V1 31,33 ± 2,08a   
V2 24,33 ± 2,88b   
V3 34,00 ± 1a 5,46 0,007 
S1 25,00 ± 5,56b   
S2 31,66 ± 2,30a   
S3 31,00 ± 1a   

 
 
 
 
Tableau 2 : Taux d’infection (± Ecart-type) des accessions d’arachides 

Accessions Taux d’infection (± Ecart-type) Statistiques 
F P 

V1 5,00 ± 1 b   
V2 6,00 ± 3 b   
V3 11,00 ± 1 a 6,52 0,003 
S1 3,66 ± 1,52 b   
S2 9,66 ± 2,30 a   
S3 5,33 ± 2,08 b   

 
 
 
 

V1, V2 et V3 : Accessions (1, 2 et 3) de Vavoua ;   S1, S2 et S3 : Accessions (1, 2 et 3) de Séguéla  

F : valeurs de Fischer, P : Probabilité. Les moyennes affectées de la même lettre dans une colonne sont statistiquement 

égales au seuil de 5 % selon le test LSD de Fischer 

V1, V2 et V3 : Accessions (1, 2 et 3) de Vavoua ;   S1, S2 et S3 : Accessions (1, 2 et 3) de Séguéla  
F : valeurs de Fischer, P : Probabilité. Les moyennes affectées de la même lettre dans une colonne sont 
statistiquement égales au seuil de 5 % selon le test LSD de Fischer 
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4.2 Symptômes communs observés et 
champignons isolés des feuilles des 
accessions d’arachide de Vavoua et 
Séguéla : Quatre symptômes ont été observés 
sur les feuilles des accessions provenant des deux 
localités (Tableau 3).  Le 1er symptôme est une 
tache de coloration brune au contour jaune sur 
la face supérieure de la feuille. De ce symptôme, 
deux champignons ont été isolés. Celui isolé des 
feuilles des accessions provenant de Séguéla 
présente une colonie noire sur le milieu PDA. 
L’observation microscopique a montré des 
mycéliums cloisonnés et ramifiés de Rhizoctonia 
sp. Par contre l’autre champignon isolé des 
feuilles des accessions provenant de Vavoua 
montre une colonie brune claire. L’observation 
microscopique a montré des mycéliums 
cloisonnés et ramifiés mais le champignon n’a 
pas pu être identifié (NI 1).  Le 2ème symptôme 
est une tache brune ronde au contour noir, avec 
un intérieur blanchâtre sur la face supérieure de 
la feuille. De ce symptôme, un seul champignon 
a été isolé sur les feuilles des accessions quelle 
que soit la localité de provenance. Ce 
champignon est blanc tapissé sur le milieu de 
culture. Au microscope, le champignon observé 
a montré un mycélium non cloisonné, ramifié et 
stérile de Sclerotium sp. Le 3ème symptôme se 
caractérise par une tache noire entourée d’un 
halo jaune à la face supérieure de la feuille. Trois 

champignons ont été isolés à partir de ce 
symptôme. Les deux premiers non identifiés (NI 
2 et NI 3) ont été isolés des feuilles des 
accessions provenant de Séguéla. Le 
champignon NI 2 est cotonneux de coloration 
grise sur le milieu PDA et l’aspect microscopique 
a montré des mycéliums non cloisonnés et 
ramifiés. Le deuxième champignon, NI 3 est 
blanc filamenteux sur milieu PDA. 
L’observation microscopique a montré des 
mycéliums cloisonnés non ramifiés. Le troisième 
champignon a été isolé des feuilles des 
accessions provenant de Vavoua. Il est marron 
floconneux sur milieu PDA. L’observation 
microscopique a montré des mycéliums 
cloisonnés et ramifiés de Pythium sp. Le 4ème 
symptôme se présente sous formes de taches 
noires sur les bordures des feuilles.  De ce 
symptôme, deux champignons ont été isolés et 
identifiés sur les feuilles des accessions 
provenant de Vavoua et il en est de même pour 
les feuilles des accessions provenant de Séguéla: 
Des feuilles provenant de Séguéla, Curvularia sp. 
d’aspect strié rose blanc et Colletotrichum sp. de 
coloration orangée dispersée dans le milieu PDA 
ont été isolés. Egalement, des feuilles provenant 
de Vavoua, deux autres genres, Fusarium sp. 
d’aspect cotonneux de couleur grise et 
Pestalotiopsis sp. d’aspect cotonneux et brun 
sombre sur le milieu PDA ont été isolés. 
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Tableau 3 : Caractéristiques macroscopiques et microscopiques des souches fongiques isolées des 
symptômes communs aux feuilles des accessions provenant de Vavoua de Séguéla 
Symptômes Localités Aspect macroscopique Aspect microscopique 

 

 

 

 

 

 

 

Séguéla 

 

 

 
 

  

 

 

Vavoua 

 

 

 
 

  

 

 

 

Séguéla 
et 

Vavoua 

 

 

 
 

  

 
 
 
 
 
 
 

Tache brune avec 
Intérieur blanchâtre 

Conidie de Sclérotium sp Colonie brune cotonneuse 

Mycélium de Rhizoctonia 

sp. 

 

Colonie noire 

Conidie de NI 1 Colonie brune claire 

Coloration brune au 

contour jaune 
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Tableau 3 (Suite) : Caractéristiques macroscopiques et microscopiques des souches fongiques isolées 
des symptômes communs aux feuilles des accessions provenant de Vavoua de Séguéla 
Symptômes Localités Aspect macroscopique Aspect microscopique 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 

Séguéla 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 

 

 
  

 
 

 

 
 
Vavoua 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Tache noire entourée d’halo 
jaune, 

Mycélium cloisonnés et 
ramifiés de Pythium sp. 

Colonie marron floconneux. 

Mycéliums non cloisonnés et 

ramifiés de NI 2 

Mycéliums cloisonnés 

non ramifiés de NI 3 

Colonie grise cotonneuse 

Colonie blanche filamenteuse 
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Tableau 3 (Suite et fin) : Caractéristiques macroscopiques et microscopiques des souches fongiques 
isolées des symptômes communs aux feuilles des accessions provenant de Vavoua de Séguéla 
Symptômes Localités Aspect macroscopique Aspect microscopique 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Séguéla 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

 

  

  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Vavoua 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 

 
 

 

 

  
Conidie de Pestalotiopsis sp 

Conidie de Curvularia sp. Colonie striée rose blanc 

Tache noires sur les bordures 

des feuilles 

Conidies de 

Colletotrichum sp 

Colonie orangée dispersée  

Colonie blanche cotonneuse Conidies de Fusarium sp 

Colonie noire cotonneuse 
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4.2 Symptômes observés et champignons 
isolés des feuilles d’arachide des accessions 
de Séguéla : Deux symptômes ont été observés 
sur les feuilles des accessions de Séguéla. L’un est 
une tache brune située sur le bord supérieur d’un 
côté de la nervure principale à la face supérieure 
de la feuille. De ce symptôme, un seul 
champignon a été isolé, l’observation 
macroscopique a montré une colonie 
cotonneuse de couleur blanche. Ce champignon 
présente des macrospores en forme de fossiles 
appartenant au genre Fusarium. L’autre 
symptôme est caractérisé par de larges taches 
brunes noirâtres avec un halo jaune de part et 
d’autre de la nervure principale. Sur le milieu de 
culture, le champignon isolé de ce symptôme 
présente une colonie cotonneuse de couleur 
brune. Au niveau microscopique, le mycélium 
est ramifié et cloisonné avec des 
Chlamydospores du genre Colletotrichum (Tableau 
4). 
4.3 Symptômes observés et champignons 
isolés des feuilles d’arachide des accessions 
de Vavoua : Six symptômes ont été observés sur 
les feuilles des accessions provenant de Vavoua. 
Le 1er symptôme présente des taches brunes 
rondes aux contours jaunes sur la face supérieure 
de la feuille. Le champignon isolé à partir de ce 
symptôme est de couleur brune cotonneuse sur 
le milieu de culture. Il présente des mycéliums 
non cloisonnés avec une tête sporifère du genre 
Aspergillus.Le 2ème symptôme observé se 
caractérise par des taches rondes noires sur la 

face supérieure de la feuille. Sur le milieu PDA le 
champignon issu de ce symptôme est d’aspect 
floconneux blanc. L’observation microscopique 
a montré des conidies grises appartenant au 
genre Geotrichum. Le 3ème symptôme est 
caractérisé par des taches brunes sur la face 
supérieure de la feuille. Le genre Sclerotium a été 
isolé de ce symptôme et est caractérisé par un 
aspect blanc filamenteux sur le milieu de culture. 
Au niveau microscopique, il a montré des 
mycéliums cloisonnés et stérile. Le 4ème 
symptôme est une tache de coloration brune de 
forme allongée au contour jaune sur la feuille. 
L’observation sur milieu PDA a présenté une 
colonie de couleur vert jaunâtre et poudreuse. 
Au microscope, les mycéliums non cloisonnés 
avec une tête sporifère brune de l’espèce 
Aspergillus sp. a été identifié. Le 5ème symptôme se 
présente sous forme de taches noires dispersées 
sur toute la face supérieure de la feuille. Sur le 
milieu de culture, les colonies du champignon 
isolé de ce symptôme sont de couleur brune. 
L’observation microscopique a présenté un 
mycélium cloisonné dont l’extrémité se présente 
sous forme de rondelle de couleur sombre. Il 
s’agit du genre Basipetospora. Le dernier 
symptôme est caractérisé par de taches 
rougeâtres parsemées de coloration jaune sur la 
face supérieure de la feuille. Sur le milieu PDA, 
le champignon issu de ce symptôme a un aspect 
cotonneux brun. Au niveau microscopique, il 
présente des microconidies en forme de chapelet 
appartenant au genre Griseum (Tableau 5). 
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Tableau 4 : Caractéristiques macroscopiques et microscopiques des différentes souches fongiques 
isolées des symptômes des feuilles des accessions de Séguéla 
Symptomes Aspect macroscopique Aspect microscopique 

 
 
 

  

 
 
 

 
 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Chlamydospores de Colletotrichum 

sp. 

Larges taches brunes noirâtres 

avec halo jaune  

Colonie blanche cotonneuse 

Colonie brune cotonneuse 

Macrospores de Fusarium sp Tache brune en bordure de 

la feuille 
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Tableau 5 : Caractéristiques macroscopiques et microscopiques des différentes souches fongiques isolées des 
symptômes des feuilles des accessions de Vavoua 
Symptômes Aspect macroscopique              Aspect microscopique 

    
 
 
 

    
 

 

   
 
 

 
 
 
 
 
 
 

Taches brunes rondes aux 

contours jaunes 

Taches rondes noires 

Colonie marron cotonneuse 

Colonie blanche floconneuse 

Mycéliums non cloisonnés avec une 
tête sporifère d’Aspergillus sp 1. 

Conidie grise de Geotrichum sp. 

Tache brune Mycélium de Sclerotium sp. Colonie blanche filamenteuse 
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Tableau 5 (Suite et fin) : Caractéristiques macroscopiques et microscopiques des différentes souches fongiques 
isolées des symptômes des feuilles des accessions de Vavoua 
Symptômes Aspect macroscopique Aspect microscopique 

 
 
 
 

  

 
 
 
 

  

 
 
 
 

  

 
 
 
 

Taches rougeâtres parsemées de 

coloration jaune  

Conidie de Griseum sp. Colonie cotonneuse brune 

Taches allongées brunes au 

contour jaune 

Colonie vert jaunâtre et 
poudreuse 

Mycélium et spores d’Aspergillus 

sp 2. 

Colonie brune cotonneuse Taches noires dispersées sur la 

feuille 

Conidie de Basipetospora sp. 
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5 DISCUSSION  
Douze symptômes ont été observés sur les 
feuilles d’arachide. Parmi ces symptômes, quatre 
ont été à la fois observés sur les accessions des 
deux localités que sont Vavoua et Séguéla. Par 
contre, deux autres symptômes ont seulement 
été observés sur les accessions provenant de 
Séguéla et six autres uniquement sur les 
accessions provenant de Vavoua. De ces 
différents symptômes, dix-neuf isolats fongiques 
ont été isolés des différents symptômes foliaires 
de l’arachide. Seize isolats fongiques repartis 
dans onze genres ont été identifiés. Ce sont 
Aspergillus, Basipetospora, Colletotrichum, Curvularia, 
Fusarium, Geotrichum, Griseum Rhizoctonia, 
Pestalotiopsis, Pythium, Sclerotium. Les trois isolats 
restants, n’ont pu être identifiés et n’ont par 
conséquent été associés à aucun genre fongique. 
La variabilité de symptômes observée sur les 
feuilles des deux localités pourrait être due aux 
mêmes agents pathogènes. Cette variabilité 
pourrait aussi être due aux relations que 
pourraient avoir les plantes d’arachide avec les 
écosystèmes environnants. En effet, l’expérience 
ayant été menée en milieu naturel et contiguë à 
d’autres cultures, les contaminations pourraient 
être dues à l’action de la pluie ou du vent qui 
pourraient transporter des spores de 
champignon sur de longues distances. Aussi, le 
développement d’un symptôme sur les feuilles 
d’arachide pourrait impliquer la présence d’une 
ou plusieurs sources d’infection, des hôtes 
sensibles et des conditions favorables à son 
évolution. Ces observations sont en cohérence 
avec ceux d’Anahosur (1992) qui a indiqué qu’au 
niveau des cultures, les champignons pourraient 
se développer sur la matière organique en 
décomposition ou non. De plus, un seul parasite 

peut également induire différents symptômes 
foliaires selon les facteurs qui entourent 
l’apparition de la maladie. Selon Howell (2003) 
les lésions ne sont pas colonisées seulement par 
les pathogènes, mais également par les 
saprophytes. Mouria et al. (2003) corroborent 
qu’une lésion peut être initiée par un pathogène 
facultatif et colonisée par d’autres. Aussi, 
différents agents pathogènes facultatifs peuvent 
induire des symptômes similaires. Différents 
genres fongiques ont été isolés d’un même 
symptôme ainsi qu’un même genre fongique a 
été isolé sur au moins deux symptômes 
différents. Ces résultats sont en accord avec ceux 
de Koffi (2015), qui affirme que dans les 
conditions naturelles, d’autres champignons 
s’installent à la suite de l’agent principal. Certains 
champignons participent à la destruction des 
tissus soit en poursuivant l’action de 
Colletotrichum, soit en envahissant les organes 
affaiblis indirectement par la maladie. C’est le cas 
de Trichoderma dont certaines espèces seraient 
apparemment des antagonistes importants de 
certains genres comme Fusarium. En somme, la 
présence de différents genres fongiques associés 
à un symptôme pourrait montrer qu'il n'y a pas 
de spécificité de genre fongique et de type de 
symptômes décrit. De plus, Assanvo et al. (2002) 
et N'zue et al. (2008) ont montrés qu'une 
diversité de genres fongiques attaque le manioc 
en Côte d'Ivoire. Cette diversité fongique serait 
due selon les résultats des travaux de d’Howell 
(2003) et de Mouria et al. (2003) au fait qu'une 
association de genres fongiques dans la plante est 
due à l'entrée de ces agents par une ouverture 
initiée soit naturellement, par un outil ou par un 
autre agent phytopathogène. 

 
6 CONCLUSION  
La présente étude a monté qu’une diversité de 
symptômes foliaires est associée à la culture de 
l’arachide. L’isolement et l'identification de 
souches fongiques associées aux feuilles 
symptomatiques d’Arachis hypogaea en culture a 
permis l’obtention d’une diversité de 
champignons. Les champignons isolés, ont 
variés en fonction des accessions en provenance 

d’une localité à une autre. Des dix-neuf souches 
obtenues, seize (16) ont été identifiées et 
reparties dans onze genres fongiques. Ce sont, 
les genres Aspergillus, Basipetospora, Colletotrichum, 
Curvularia, Fusarium, Geotrichum, Griseum 
Rhizoctonia, Pestalotiopsis, Pythium, Sclerotium. Trois 
souches non identifiés ont été aussi observés. Vu 
la variabilité de ces souches et les nombreux 
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problèmes rencontrés lors de la culture 
d’arachide et sachant que les symptômes 
n'étaient pas spécifiques aux genres de 
champignon rencontrés sur les feuilles, 
l'identification peut avoir souffert d'une certaine 

inexactitude. Par conséquent, d'autres études, y 
compris des tests de pathogénicité, sont 
nécessaires pour établir un lien plus précis entre 
les champignons et les maladies d’origine 
fongique de l’arachide. 
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